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torat d'informatique (Institut Polyte
hniques de Grenoble). Mention : sans objet à l'IPG.Titre : � Systèmes de transitions symboliques et hiérar
hiques pour la 
on
eption et la validationde modèles B ra�nés �. Supervisé par M-L. Potet et S. Boulmé du Laboratoire d'Informatiquede Grenoble (LIG) et 
o-�nan
é par le CNRS et ST-Mi
roele
troni
s via une bourse BDI.2003 : DEA d'informatique systèmes et 
ommuni
ations (Grenoble 1). Mention Assez Bien.Titre : � Génération de systèmes de transitions étiquetées à partir de spé
i�
ations B événemen-tiel �. Supervisé par Marie-Laure Potet et Didier Bert au LIG.Finan
ements : Bourse du mérite et enseignements (va
ataire et tuteur d'informatique).2002 : Maîtrise d'informatique (Grenoble 1). Mention Bien.Finan
ements : Tuteur d'informatique en première année de DEUG.2001 : Li
en
e d'informatique (Grenoble 1). Mention Assez Bien.1.2 Formation 
omplémentaire : Magistère (de 2000 à 2003)Cette formation, réalisée à l'UFRIMA, a pour but de préparer les étudiants au monde de la re-
her
he. Les étudiants doivent don
 e�e
tuer des stages de re
her
he, dans des organismes publiquesou privés, durant deux ou trois ans, en parallèle de leur 
ursus normal (de la li
en
e au DEA).2002�2003 (Mention Assez Bien) : stage supervisé par Daniel Dollé (Siemens Transportation Systems)et portant sur l'� étude et le développement de logi
iels pour l'utilisation de B dans des projetsde taille industrielle �.2001�2002 (Mention Très Bien) : stage supervisé par Didier Bert (LIG) et portant sur l'� intégrationdu 
al
ul de plus faible pré
ondition à la Boîte à Outils B (BoB) �.2000�2001 (Mention Bien) : stage supervisé par Marie-Laure Potet et Didier Bert (LIG) et portantsur la � modélisation en B d'un interpréteur d'objets JavaCard �.1.3 Fon
tions assurées09/2007�08/2008 : Post-do
torat au sein du projet ProVal de l'INRIA Sa
lay � Île-de-Fran
e (quiest également l'équipe Démons du LRI), dans le 
adre du p�le de 
ompétitivité System�ti
. Cetravail est dé
rit en se
tion 3.2.01/2006�06/2007 : ATER dans l'équipe Démons du LRI. Les enseignements asso
iés sont dé
rits ense
tion 2, tandis que la partie re
her
he a été dédiée à la �nalisation de ma thèse.1



1.4 Outils professionnelsLangages et Méthodes de spé
i�
ation : méthode B, Cadu
eus, Coq, JML, UML/OCL, . . .Langages de programmation : Java, C, Caml, ADA, Prolog, assembleurs, Lustre, JavaCard, . . .Base de données/internet : MySQL, HTML, PHP, CSS, . . .Systèmes d'exploitation : LINUX, DOS, Windows, Ma
OSLangues : Français (Langue maternelle) et anglais (Lu, é
rit, parlé)2 A
tivités d'enseignement (Expérien
e et projet)Ayant débuté mes enseignements en maîtrise en tant que tuteur, avant de pouvoir être va
ataire,j'ai eu la possibilité d'enseigner dans di�érents UFRs, fa
e à un publi
 varié. J'ai ainsi enseigné tourà tour au DSU1, à l'UFRIMA2, à Polyte
h Grenoble 3, à l'ENSIMAG4, à l'IE25 ainsi qu'à l'IFIPS6,où j'ai pu expérimenter les di�érents types d'enseignement que sont les tutorats, les TPs, les TDs, lesprojets et les 
ours.Dans le tableau 1, je résume le nombre d'heures d'enseignement que j'ai réalisé dans les di�érentsniveaux d'étude. Par la suite, je détaille 
ha
un de 
es enseignements. En �n de 
ette se
tion, je 
on
lusen dé
rivant mon projet d'enseignement.Statut Cursus Année Li
en
e MasterTutorat TP TD Cours TD CoursATER Thèse 4A 2006�2007 - 45h6 52h6, 7 9h7 - -Va
ataire Thèse 3A 2005�2006 - - - - 70h3, 5 15h3Va
ataire Thèse 2A 2004�2005 - - 10h4 - 70h3, 5 15h3Va
ataire et tuteur Thèse 1A 2003�2004 20h2 - 36h3 - - -Va
ataire et tuteur DEA 2002�2003 18h2 15h2 33h2, 3 - - -Tuteur Maîtrise 2001�2002 28h2 - - - - -Total 66h 60h 131h 9h 140h 30hTotal (Équ. TD) 44h 40h 131h 13,5h 140h 45hTab. 1 � Résumé des enseignements réalisés, selon le niveau d'étude et la �lière2.1 EnseignementsDans 
ette se
tion, j'ai organisé mes enseignements en quatre thématiques :� Génie logi
iel� Ar
hite
ture logi
ielle et matérielle1Département S
ienti�que Universitaire - UFR premier 
y
le s
ienti�que de l'UJF.2UFR d'Informatique et Mathématiques de Grenoble, ratta
hé à l'UJF.3É
ole d'ingénieur dépendant de l'UJF.4É
ole d'ingénieur en Informatique et Mathématiques Appliquées ratta
hée à l'IP Grenoble.5UFR d'Informatique et Enseignement de se
ond 
y
le, ratta
hé à l'université d'Orsay, Paris XI.6Institut de Formation d'Ingénieurs de l'Université Paris Sud XI.2



� Algorithmique et programmation� Soutien pédagogiquePour �nir, j'e�e
tue un bilan des aspe
ts dida
tiques que j'ai a
quis lors de 
es enseignements.2.1.1 Génie logi
iel
� Projet de Génie logi
ielNiveau (E�e
tif / UFR) : 2ème année d'ingénieur (20 étudiants / ENSIMAG)Années, heures e�e
tives et nature : 04�05 et 05�06 : 1 semaine de 
ours et 3 mois de suivi (55h équ. TD)Enseignant responsable : Catherine OriatStatut : Va
ataireCe projet d'un mois à temps plein a pour obje
tif de permettre aux étudiants de réaliser un logi
ielen respe
tant une méthodologie génie-logi
iel où les phases d'analyse et de test sont parti
ulièrementmises en avant. L'enseignement 
ommen
e ave
 5 
ours de 3h permettant d'introduire le sujet et deprésenter l'appro
he génie logi
iel attendue. Des séan
es de suivi permettent ensuite aux enseignantsde jouer le r�le du 
lient en véri�ant la 
ompréhension des besoins et la qualité du rendu.Le programme réalisé est un 
ompilateur fada (Fempto-ADA) devant générer un assembleur exé
u-table sur une ma
hine virtuelle. Le logi
iel rendu est partiellement évalué à l'aide d'outils automatiques,à savoir : une base de tests à dépiotage semi-automatique et des s
ripts de déte
tion de suspi
ion detri
herie. En�n, l'entretien �nal dure 45 minutes, 
e qui permet de faire réaliser une petite maintenan
eau groupe en observant leur méthodologie de travail et leur 
onnaissan
e du 
ode.
� Outils pour le génie logi
iel - introdu
tion aux méthodes formellesNiveau (E�e
tif / UFR) : Master 1 (25 étudiants / UFRIMA)Années, heures e�e
tives et nature : 04�05 et 05�06 : 15h Cours + 15h TDEnseignants responsables : Marie-Laure Potet et moiStatut : Va
ataireDans 
ette option, j'ai été responsable de l'intégralité de la formation du se
ond semestre, qui estune introdu
tion aux méthodes formelles. J'ai don
 dû dé�nir les obje
tifs attendus en termes des
onnaissan
es qu'ils devront maîtriser à l'issu de l'option, le programme pour y arriver ainsi que lesméthodes �nales d'évaluation. La méthode formelle utilisée pour illustrer 
e 
ours a été la méthode B.Ce 
hoix historique a deux avantages : proposer une syntaxe intuitive pour les étudiants et me fa
iliterl'agrément des 
ours et TDs par des exemples pratiques sortis de mes travaux de thèse.Les obje
tifs �xés étaient de permettre aux étudiants de 
omprendre 
e qui doit être prouvé pourétablir la 
onsistan
e d'un programme, ainsi que la 
orre
tion d'un ra�nement. Pour 
e qui est du
heminement, je me suis fortement inspiré du 
ours déjà réalisé à l'ENSIMAG par Marie-Laure Potet.Nous avons d'ailleurs avan
é de 
on
ert pour donner une homogénéité à 
es deux formations similaires.Les modalités et dates d'examens n'étant pas les mêmes, nous avons 
ependant dû réaliser des sujetsdi�érents.
� Génie logi
ielNiveau (E�e
tif / UFR) : Li
en
e 3 (21 étudiants / IE2)Années, heures e�e
tives et nature : 06�07 : 33h TD3



Enseignant responsable : Frédéri
 VoisinStatut : ATERCe 
ours est une introdu
tion aux méthodes de génie logi
iel. Il s'organise autour d'une introdu
tionaux méthodes d'analyse et de 
on
eption d'UML et fait le lien ave
 les te
hniques de test puis le prin
ipede la preuve de programmes.Dans 
e TD, 
ha
une des séan
e 
onsiste à 
on
evoir un système di�érent dont on donne un 
ahierdes 
harges. Les étudiants sont don
 amenés à extraire les besoins du 
lient à partir d'un do
umenté
rit en français et à les reformuler sont la forme de diagrammes UML. Dans la se
onde partie du
ours, le lien est fait entre les notions UML et les méthodes de tests, ainsi que les di�érents 
ritèresde qualité. En�n, les deux dernier TD permettent une rapide introdu
tion aux méthodes formelles enabordant la preuve de programmes en se basant sur la logique de Hoare.
� Génie logi
iel pour ingénieurs en alternan
eNiveau (E�e
tif / UFR) : 2ème année d'ingénieur, spé
ialité informatique (14 étudiants / IFIPS)Années, heures e�e
tives et nature : 06�07 : 9h 
ours + 9h TDEnseignants responsables : Frédéri
 Bau
her et moiStatut : ATERCe 
ours est similaire à 
elui dé
rit en se
tion 2.1.1, mais s'adresse à des élèves ingénieurs en forma-tion en alternan
e. Ave
 Frédéri
 Bau
her, nous avons divisé le module en deux parties (l'expression desbesoins et la véri�
ation / validation) que nous nous sommes réparties. Je me suis o

upé de la partievéri�
ation / validation et suis don
 intervenu sur les 6 derniers 
ours/TD. Dans une première moitié,j'ai 
ommen
é par dé
rire di�érentes te
hniques de test basées sur des études de �ots de 
ontr�le et dedonnées en mettant en éviden
e des 
ritères de 
ouvertures. J'ai ensuite introduit les 
on
epts générauxde la preuve de programme ave
 les appro
hes à la Hoare et par ra�nement. J'ai ensuite développé laprésentation de la méthode B et son appro
he de développement par ra�nement. Ce 
ours s'est 
on
luave
 un TP sur ma
hine dont le sujet7 est disponible en ligne.2.1.2 Ar
hite
ture logi
ielle et matérielle
� Ar
hite
ture logi
ielle et matérielleNiveau (E�e
tif / UFR) : Li
en
e 3 (25 étudiants / UFRIMA)Années, heures e�e
tives et nature : 02�03 : 18h TD / 03�04 : 2×18h TDEnseignant responsable : Paul AmblardStatut : Va
ataireL'enseignement d'ALM est une première introdu
tion à l'ar
hite
ture matérielle et à la manipu-lation de valeurs binaires pour des étudiants qui ont déjà quelques notions de programmation. Il sedé
ompose en un 
ours magistral et 3 types de TD : Général, Soft et Hard. Le TD Général porte surla logique booléenne et le fon
tionnement général d'un ordinateur et d'un pro
esseur (UAL, pipeline,périphériques, et
.), tandis que les TDs Soft et Hard s'intéressent respe
tivement à la programmationassembleur et à l'ar
hite
ture �ne des 
omposants physiques.7http://www.lri.fr/~stoulsn/Enseignements/2007_IFIPS_TP.tgz4



Sur les 3 groupes que j'ai été amené à en
adrer, je me suis o

upé d'un groupe de TD Soft ainsique de deux groupes de TD Général. Dans 
es enseignements, j'ai pu 
ompléter le programme ave
des illustrations tirées de mes re
her
hes sur les 
artes à pu
e. Le 
�té un peu mystérieux de 
es� mi
ro-ordinateurs � a sus
ité un intérêt a

ru de la part des étudiants.En�n, le 
ontr�le 
ontinu était réalisé sous la forme de sujets de TP à faire pour la semaine suivante.En a

ord ave
 les étudiants, j'ai ainsi pu pro�ter de 
e mé
anisme pour faire a

omplir sur ma
hineles questions non traitées des sujets de TD. Ce faisant, la 
ontre-partie était que je 
orrige tous leursrendus pour la semaine suivante (selon moi, il ne sert à rien de donner des exer
i
es à faire si lesétudiants n'ont pas de retour dans un laps de temps su�samment 
ourt pour se souvenir de leursproblèmes).2.1.3 Algorithmique et programmation
� Programmation fon
tionnelleNiveau (E�e
tif / UFR) : Li
en
e 2 (30 étudiants / DSU)Années, heures e�e
tives et nature : 02�03 : 15h TD + 15h TPEnseignant responsable : Mi
hel LévyStatut : Va
ataireDans 
et enseignement, j'ai été 
hargé d'en
adrer un groupe d'étudiants pour les TDs et les TPs.Ce 
ours se basait sur le langage Caml. L'enseignement s'est prin
ipalement orienté sur une appro
hepurement fon
tionnelle et le point de vue algorithmique asso
ié.Leur dernier TP a 
onsisté en la réalisation d'un jeu de morpion, dont la partie graphique a étéen
apsulée dans une interfa
e fon
tionnelle à e�et de bord, permettant ainsi de leur 
a
her l'existen
ede la stru
ture de 
ontr�le séquentielle.
� Projet de 
ompilationNiveau (E�e
tif / UFR) : Li
en
e 1 (26 étudiants / RICM)Années, heures e�e
tives et nature : 04�05 : 1 semaine de suivi à temps partiel (10h équ. TD)Enseignant responsable : Laurent MounierStatut : Va
ataireCe projet 
onsiste, pour les étudiants, à réaliser un 
ompilateur depuis un langage d'assemblagesimple. Le développement est e�e
tué en ADA et dure une semaine à temps plein. Les trois enseignantsse répartissent don
 les 80 étudiants de la promotion en 
ir
ulant à tour de r�le dans les salles et ensuivant plus parti
ulièrement les avan
ées d'un tiers des groupes. La soutenan
e �nale est réalisée surma
hine ave
 un 
ourt exposé et une démonstration du produit en 30 minutes pour 
haque groupe.
� Projet de Travail d'Etude et de Re
her
heNiveau (E�e
tif / UFR) : Li
en
e 3 (21 étudiants / IE2)Années, heures e�e
tives et nature : 06�07 : 10h TD + 45h TPEnseignant responsable : Fatiha ZaïdiStatut : ATERCe projet se déroule sur l'intégralité du se
ond semestre et est une utilisation pratique du 
ours de5



génie logi
iel dé
rit en se
tion 2.1.1. Les étudiants doivent 
hoisir un sujet qu'ils réalisent en groupede 3 personnes sur un semestre entier ave
 une séan
e de suivi 
haque semaine.Dans 
e projet, on met parti
ulièrement l'a

ent sur la partie analyse et 
on
eption. Les étudiantssont don
 amenés à faire des études très approfondies de leur sujet. Ce faisant, ils isolent des ambiguïtésou des sous-spé
i�
ations qu'ils doivent rapporter à leur enseignant qui joue alors le r�le de 
lient. Un
ompte rendu est également attendu à 
haque �n d'entrevue a�n de noti�er les 
hoix qui ont étée�e
tués.Dans le 
adre de 
e projet, j'ai proposé l'un des 4 sujets utilisés en 
hoisissant un programmeludique et simple8 a�n de les motiver dans leur projet.2.1.4 Soutien pédagogique
� Tutorat d'informatiqueNiveau (E�e
tif / UFR) : Li
en
e 1 (8 étudiants / DSU)Années, heures e�e
tives et nature : 01�02 : 28h / 02�03 : 18hEnseignant responsable : Christian DupuisStatut : TuteurCet enseignement 
onsiste à prendre en 
harge de petits groupes d'étudiants de première année deDEUG MIAS et SM qui sont en di�
ulté. Leur présen
e n'est pas obligatoire et le programme suitprin
ipalement les avan
ées du 
ours. Cependant, 
ela reste un soutien qui s'adapte à la demande. Ilest don
 arrivé à plusieurs reprises qu'il soit une préparation au 
ours à venir.Chaque année, l'ouverture d'un 
ours de tutorat a été dé
idé suivant les besoins des étudiants. Il aainsi pu 
ouvrir un semestre (02�03) ou deux semestres (01�02), tandis qu'un suivi supplémentaire asystématiquement été mis en pla
e entre les examens de Mai et les rattrapages.
� Soutien individualisé d'un sportif de haut niveauNiveau (E�e
tif / UFR) : Li
en
e 1 (1 étudiant / DSU)Années, heures e�e
tives et nature : 03�04 : 20h TDEnseignant responsable : Christophe MassitStatut : Va
ataireDans le 
adre de ses études, un étudiant de l'UJF avait un aménagement de ses horaires pour luipermettre de 
ontinuer ses entraînements et ses 
ompétitions sans qu'il soit pénalisé dans ses 
ours.J'ai alors été 
hargé de lui faire rattraper ses 
ours, TDs et TPs de mathématiques et informatique desa première année de DEUG. Durant 
ette année, il m'a don
 fallu travailler en intera
tion ave
 lesenseignants des di�érentes �lières pour lui permettre d'atteindre un niveau su�sant dans un minimumde temps. De plus, nos horaires de ren
ontre ont parfois dûs être très dé
alés ave
 les heures ou joursd'enseignement traditionnel.8http://www.lri.fr/~stoulsn/Enseignements/2007-TER-Sujet-RasendeRoboter/TER-RasendeRoboter.html6



2.1.5 BilanJ'ai eu la possibilité de dispenser des enseignements dans un 
ertain nombre de stru
tures univer-sitaires et dans di�érentes villes. Cela m'a permis de 
omparer les appro
hes pédagogiques et de fairemes propres expérien
es.En parti
ulier, j'ai a
quis la 
onvi
tion qu'il est important de ratta
her expli
itement les ensei-gnements à quelque 
hose de 
on
ret, tel qu'un autre 
ours ou une appli
ation pratique. Dans le 
as
ontraire, le 
ours peut être mal perçu par les étudiants qui � n'en voient pas l'utilité �.De la même manière, je pense que tout travail rendu par un étudiant doit être a

epté par l'ensei-gnant et 
orrigé dans un laps de temps 
ourt (que 
e travail ait été noté ou pas et également s'il estspontané).De plus, je suis 
onvain
u qu'une équipe pédagogique parti
ipant à un même enseignement doitavoir une dynamique de groupe ave
 une intera
tion de tous. Ainsi, dans le 
adre des enseignementsdont je serai amené à avoir la 
harge, je 
ompte proposer des réunions régulières et, dans la mesure dupossible, des 
ompte rendus de 
ours et TD. Ainsi, au delà du programme du 
ours, 
ha
un pourra êtretenu au 
ourant des avan
ées et di�
ultés du groupe entier des étudiants. Notons que 
ette appro
heà base de 
ompte-rendus permet également d'aider les enseignants les plus novi
es. Je l'ai dé
ouverteau sein de l'équipe pédagogique de génie logi
iel et 
ela m'a parti
ulièrement bien aidé dans monintégration et ma dé
ouverte du programme.En�n, dans le 
as parti
ulier des projets, j'ai noté que les soutenan
es sont souvent 
ourtes et nelaissent que peu de temps pour se faire une idée réelle de la qualité du résultat et de la méthodologiede développement appliquée par les étudiants. C'est pourquoi, je pense que, 
omme 
ela est fait àl'ENSIMAG, des soutenan
es de 30 à 45 minutes seraient un réel plus. Sans 
hanger le temps deprésentation des étudiants (10 à 15 minutes), 
ela laisse du temps pour poser quelques questions (5à 10 minutes) et surtout les faire intervenir sur leur 
ode, par exemple en leur faisant ajouter unefon
tionnalité simple ou 
orriger un bug. Ainsi, il est possible d'assister à leur méthode d'analyse duproblème, de répartition des tâ
hes et leur politique de test. Il est alors 
ohérent de monter des groupesde travail de 3, 4, voire 6 étudiants.
3 A
tivités de re
her
he (Expérien
e et projet)Dans 
ette se
tion, je dé
ris d'abord mes travaux de thèse, puis 
eux a
tuels de mon post-do
torat.Je présente ensuite les stages que j'ai en
adrés, avant de 
on
lure en présentant mon projet de re
her
he.7



3.1 ThèseTitre Systèmes de transitions symboliques et hiérar
hiques pour la 
on
eption etla validation de modèles B ra�nés.Institution Institut Polyte
hnique de Grenoble (IPG)Finan
ements 
o-�nan
ée par le CNRS et ST Mi
roele
troni
s via une bourse BDI.Président Jean-Claude Fernandez (Professeur à l'université de Grenoble 1)Dire
teurs Marie-Laure Potet (Professeur à l'Institut Polyte
hnique de Grenoble)Sylvain Boulmé (Maître de 
onféren
e à l'Institut Polyte
hnique de Grenoble)Rapporteurs Ja
ques Julliand (Professeur à l'université de Fran
he Comté)Mi
hael Leus
hel (Professeur à l'université de Düsseldorf)Examinateurs Claude Mar
hé (Dire
teur de re
her
he à l'INRIA Sa
lay � Île-de-Fran
e)Christophe Planat (Cher
heur 
hez ST Mi
roele
troni
s)Soutenan
e 14 dé
embre 2007Manus
rit http://tel.ar
hives-ouvertes.fr/tel-00216026/en/Mots 
lefs Méthode B - Systèmes de transitions - Ra�nement - Vues -Aide au développement - ValidationMa thèse a porté sur l'aide à la 
ompréhension et à la validation de modèles B [Abr96℄. Lesspé
i�
ations formelles sont prin
ipalement utilisées pour développer des logi
iels ayant une 
omposantesé
urité très forte. A�n de véri�er la 
onformité de tels systèmes par rapport au 
ahier des 
harges,il est souvent utile d'avoir di�érents points de vue du modèle. De plus, les modèles B sont dé
rits entermes de traitement des données. Ainsi, un se
ond point de vue exhibant les 
omportements possiblesdu système peut apporter une aide pré
ieuse à sa 
ompréhension. Notre appro
he s'inspire de [BC00℄et se base sur la génération de systèmes de transitions étiquetées représentant les 
omportements d'unmodèle B. Les prin
ipales originalités de 
e travail sont la génération d'un automate par résolutiond'obligations de preuve, la dé�nition de 
onditions de fran
hissement plus �nes que la garde 
lassiqueet la prise en 
ompte du pro
essus de ra�nement, qui permet de développer un modèle en introduisantprogressivement les exigen
es.A�n d'obtenir une représentation aussi pré
ise que possible, nous divisons les gardes des transitionsen deux parties : une 
ondition de dé
len
habilité et une 
ondition d'atteignabilité. La première est la
ondition sous laquelle un événement peut se dé
len
her depuis l'état de départ et la se
onde dé�nitla 
ondition sous laquelle un événement peut atteindre l'état d'arrivée. Cette représentation permetd'exhiber l'origine de la 
ondition tout en 
oupant les obligations de preuve [CF.5℄.Le ra�nement est l'un des points majeurs du pro
essus de développement selon la méthode B. Nousprenons don
 en 
ompte 
e mé
anisme pour introduire, par étapes, la 
omplexité du modèle, en utilisantdes automates hiérar
hiques [CF.5,CI.3℄. A�n de 
onserver la stru
ture générale de la représentationdu système abstrait, nous avons dé�ni la notion de proje
tion d'états selon le lien de ra�nement. Lesétats projetés sont alors représentés 
omme des sous-états d'états abstraits. Certaines propriétés dura�nement sont alors exploitées pour simpli�er la 
onstru
tion du système de transitions asso
ié àun ra�nement. En�n, nous avons également proposé 
ertaines 
onstru
tions telles que l'utilisation desous-états initiaux et �naux, ainsi que la fa
torisation de transitions. L'obje
tif est alors de mieux8



stru
turer la représentation tout en préservant une sémantique observationnelle équivalente.Les résultats de 
es travaux ont été exploités dans le 
ontexte du projet GECCOO où nous avonsexpérimenté leur utilisation pour la véri�
ation de propriétés 
omportementales non exprimables di-re
tement en B. En nous inspirant du langage JTPL [TH02℄, nous avons introduit [CI.3℄ un langagesimple permettant d'exprimer des propriétés de tra
e en même temps en terme d'événements et d'états.Ce langage est basé sur quatre primitives : Enabled, Crossable, AlwaysEnabled et AlwaysCrossable.Dans 
ertains 
as parti
uliers, 
es primitives peuvent être syntaxiquement évaluées sur le système detransitions étiquetées extrait du modèle B 
e qui permet de rendre la formule dé
idable. Les problèmesd'indé
idabilité ont alors été déportés dans la 
onstru
tion du système de transitions.En�n, la méthode proposée de 
onstru
tion d'un système de transitions a été implantée dans lelogi
iel GénéSyst9. Celui-
i a été utilisé par D. Bert dans le 
adre du projet EDEMOI, s'intéressant àla modélisation de la sé
urité d'un aéroport. Les �gures générées ont servi à do
umenter le modèle Bréalisé ainsi que 
omme support de 
ommuni
ation ave
 les experts de l'aviation 
ivile qui s'intéressaientà 
e projet. L'outil a également été étudié 
omme piste d'avan
ement par A. Haddad dans le 
adre duprojet POSÉ, pour véri�er la 
onformité d'un modèle par rapport à sa politique de sé
urité.3.2 Post-do
toratTitre Modèles et preuves pour les plate-formes de 
on�an
eInstitution Équipe-projet ProVal de l'INRIA Sa
lay � Île-de-Fran
eResponsable Christine Paulin (Professeur à l'université de Paris Sud-XI)dates 09/2007 à 08/2008Mots 
lefs Propriétés de sé
urité - Preuve - LTL - Chaîne de 
on�an
e - TPMCe post-do
torat s'intègre dans le projet plates-formes de 
on�an
e (PFC) du p�le de 
ompétitivitéparisien System�ti
. Il porte sur la spé
i�
ation et la véri�
ation de propriétés de sé
urité. L'enjeugénéral est i
i de fournir des outils permettant la validation, ave
 un haut niveau de 
on�an
e, desystèmes d'informations vis-à-vis de politiques de sé
urité.L'une des problématiques 
onsiste à dé�nir un langage de des
ription de propriétés de sé
uritésu�samment expressif et permettant une validation des systèmes par un pro
essus automatisable detelle sorte qu'il soit exploitable dans l'industrie. De plus, les propositions doivent prendre en 
onsidé-ration les 
ontraintes spé
i�ques asso
iées aux di�érents types de systèmes 
ible (Carte à pu
e, serveurpartagé, et
).La piste d'étude retenue est de s'intéresser au lan
eur sé
urisé OSLO. Ce programme C de basniveau est le premier maillon d'une 
haîne de 
on�an
e logi
ielle basée sur un dispositif matériel(appelé TPM � Trusted Platform Module). La 
haîne de 
on�an
e permet de garantir, par 
onstru
tion,que l'environnement d'exé
ution est sain. En se basant sur ses propriétés de traçabilité et sur lesfon
tionnalités du TPM, il est alors possible d'identi�er de manière sûre le programme qui s'exé
ute àun moment donné sur une ma
hine distante, ainsi que de préserver des se
rets (prin
ipe du 
o�re fort� sto
kage 
hi�ré de données sur le disque et géré par le TPM).9http://www.lri.fr/~stoulsn/?ZoomSur=Logi
iels#Logi
iels9



Dans un premier temps nous avons véri�é l'absen
e de mena
e du programme Oslo avant d'identi�er
ertaines propriétés 
ritiques réutilisables dans le 
adre de PFC. Nous nous intéressons maintenant àl'expression de propriétés temporelles LTL sous la forme d'assertions insérées dans le 
ode C. Toutl'enjeu est de réussir à fournir su�samment d'hypothèses pour que les assertions soient prouvables.L'obje
tif est ensuite de fournir un outil permettant de dé
orer automatiquement un programme C àpartir d'une propriété temporelle, de telle sorte que les obligations de preuve soient dé
hargées, aussisouvent que possible, de manière automatique.3.3 En
adrement et parti
ipation à des jurysAu 
ours de ma thèse, j'ai proposé un 
ertain nombre de sujets de stages dont quatre ont étépourvus. Le but était alors en même temps d'avoir une assistan
e dans mes re
her
hes et de m'investirplus avant dans les �lières d'enseignement. Voi
i les 4 stages que j'ai en
adrés :� Ounayda Mohamed (2003�2004) Étudiante en Li
en
e 3, je me suis 
hargé à 80% de son en
a-drement, ave
 Didier Bert, durant son stage d'été portant sur la mise en pla
e d'une interfa
egraphique pour GénéSyst. J'ai été son prin
ipal interlo
uteur et 
e sont mes besoins qui ont dé�nises dire
tions d'avan
ée.� Xavier Morselli (2003�2004) Étudiant en Master 1, je l'ai également 
o-en
adré à 80% ave
D. Bert durant son stage d'ouverture aux travaux de la re
her
he portant sur l'optimisationsde l'outil GénéSyst. I
i aussi, j'ai été son prin
ipal interlo
uteur puisque son stage 
onsistait àvéri�er la 
orre
tion et à optimiser le premier prototype de GénéSyst. Ce stage a été marqué par laréda
tion d'un arti
le qui a été soumis et a

epté en session outil d'une 
onféren
e nationale [C.7℄.� Evelyne Altariba (2003�2004) Élève ingénieur en se
onde année d'ENSIMAG, je l'ai 
o-en
adréeà 50% ave
 M-L Potet durant son stage de �n d'année portant sur la 
ompression d'un projet B.� Amal Haddad (2004�2005) Étudiante en Master 2R, je l'ai 
o-en
adrée à 25% ave
 M-L Potetdurant son stage portant sur la Modélisation et la véri�
ation de politiques de sé
urité. J'aiprin
ipalement épaulé Amal dans sa dé
ouverte de la méthode B. J'ai également parti
ipé à sonjury de DEA en qualité d'en
adrant. Elle a maintenant 
ommen
é une thèse au LIG, au sein del'équipe VASCO.4 Publi
ationsLes travaux menés durant 
ette thèse ont donné lieu à un 
ertain nombre de 
ommuni
ations. Cettese
tion résume les prin
ipales d'entre elles. Une liste plus 
omplète, in
luant posters et séminaires, estdisponible sur ma page personnelle (http://www.lri.fr/~stoulsn/?ZoomSur=publi
ations).� Thèse
[Th.1] N. Stouls. Systèmes de transitions symboliques et hiérar
hiques pour la 
on
eption et lavalidation de modèles B ra�nés, IPG (Institut Polyte
hnique de Grenoble), 2007.http://www.lri.fr/~stoulsn/index.php?ZoomSur=publi
ations� Revues en langue française d'audien
e internationale
[A.1] F. Badeau, D. Bert, S. Boulmé, C. Métayer, M-L. Potet, N. Stouls et L. Voisin. Adaptabilitéet validation de la tradu
tion de B vers C - Points de vue du projet BOM, série TSI 7/2004,Hermès-Lavoisier. Arti
le pré-séle
tionné dans AFADL'03 pour une édition spé
iale du journal.10



� Conféren
es d'audien
e internationale
[CI.2] N. Stouls and M-L. Potet. In J. Julliand and O. Kou
hnarenko, editors Se
urity Poli
yEnfor
ement Through Re�nement Pro
ess, B'2007, the 7th Int. B Conferen
e, LNCS 4355p.299�318, Springer. Taux d'a

eptation : 48%
[CI.3] D. Bert, M-L. Potet et N. Stouls. GeneSyst : a Tool to Reason about Behavioral Aspe
ts ofB Event Spe
i�
ations. Appli
ation to Se
urity Properties, LNCS 3455 p.299�318, Springer-Verlag, ZB 2005. Taux d'a

eptation : 40%� Conféren
es en langue française
[CF.4] N. Stouls et V. Darmailla
q. Développement formel d'un moniteur déte
tant les violationsde politiques de sé
urité de réseaux, AFADL'06, pages 179�193. Taux d'a

eptation : 45%
[CF.5] N. Stouls et M-L. Potet. Expli
itation du 
ontr�le de développement B événementiel,AFADL 2004, pages 13�27. Taux d'a

eptation : 46%
[CF.6] F. Badeau, D. Bert, S. Boulmé, C. Métayer, M-L. Potet, N. Stouls et L. Voisin. Tradu
tionde B vers des langages de programmation, AFADL'03, pages 87�102.Taux d'a

eptation : 56%
[CC.1] N. Stouls et V. Darmailla
q. Développement formel d'un moniteur, Maje
sti
 2005,pages 397�401. Taux d'a

eptation : ?%
[C.7] X. Morselli, M.-L. Potet et N. Stouls. GénéSyst : Génération d'un système de transitionsétiquetées à partir d'une spé
i�
ation B événementiel, AFADL 2004, pages 317�320.Session outils, sans 
ommité de séle
tion� Rapports de re
her
he
[RR.1] N. Stouls. Introdu
tion aux 
artes à pu
e, 2006http://www.lri.fr/~stoulsn/Produ
tions/CartesAPu
e/CartesAPu
e.ps.gz
[RR.2] N. Stouls. Introdu
tion aux 
ritères 
ommuns, 2004.http://www.lri.fr/~stoulsn/Produ
tions/CC/CriteresCommuns.ps.gz5 Charges 
olle
tives et prises de responsabilités5.1 Responsabilités liées à l'a
tivité d'enseignementEn a

ord ave
 mes a
tivités d'enseignement, je me suis investi dans un 
ertain nombre d'a
tivités :� Parti
ipation à la journée de présentation des Master 2 de 2004, ainsi qu'à la journée des do
to-rants de 2006 en présentant10 de manière dé
alée la vie d'un do
torant.� Parti
ipation à l'organisation (Notamment ave
 la mise en pla
e de moyens informatiques) et audéroulement des journées portes ouvertes 2007 et 2008 de l'université d'Orsay.� Parti
ipation aux jurys d'entretien de séle
tion des 
andidats à la formation 
ontinue d'ingénieursen informatique de l'IFIPS en 2007.� Parti
ipation à la fête de la s
ien
e 2007 dans l'atelier de vulgarisation de la logique organisé parFloren
e Plateau et Yanni
k Moy.10http://www.lri.fr/~stoulsn/Exposes/2006-11-PresentationVieDo
torant.pdf11



� De manière générale, j'ai parti
ipé à toutes les réunions pédagogiques et les jurys auxquels j'aipu me rendre.5.2 Responsabilités liées à l'a
tivité de re
her
heDurant ma thèse, je me suis intéressé au fon
tionnement d'un laboratoire de re
her
he en assistantde manière régulière aux réunions bimensuelles de mon équipe de re
her
he et en prenant à ma 
harge
ertaines missions en rapport ave
 l'équipe ou le laboratoire :� Durant ma thèse, j'ai été 
hargé de la gestion de l'inventaire informatique de l'équipe VASCO.� J'ai également parti
ipé de manière o

asionnelle à la mise à jour du site web de l'équipe.De manière plus large, j'ai également parti
ipé à l'animation de la vie s
ienti�que ou non desdo
torants du LSR et, plus ré
emment, du LIG :� J'ai mis en pla
e un groupe, nommé Sorties-LSR, qui a pris la forme d'une liste de di�usion etd'une page web. J'y ai organisé et di�usé un 
ertain nombre d'a
tivités ludiques ayant permisla fédération des do
torants du LSR venant d'équipes di�érentes et ne se 
onnaissant pas. Amon départ, l'infrastru
ture regroupant 35 personnes a été transmises à Frédéri
 Dadeau, puis àCharlotte Hug, pour devenir l'a
tuel groupe Sorties.LIG.� Avant mon départ de Grenoble, j'ai également parti
ipé à la mise en pla
e de moyens de 
ommu-ni
ation (site web et liste de di�usion) pour promouvoir les a
tions de l'asso
iation des do
torantsdu LIG qui organise des séminaires s
ienti�ques à destination des do
torants.5.3 Prises de responsabilités annexes� Membre a
tif de l'é
ole de plongée universitaire de Grenoble durant 9 ans : Organisation des
ours théoriques et pratiques, réda
tion des sujets d'examens, aide à la préparation des sorties,aide à la gestion du site web, et
.� Création en 1997 du 
lub informatique du 
ollège Tipaerui, qui est ensuite devenu 
elui du ly
éePaul Gauguin (Tahiti Polynésie Française). Dé�nition de projets motivant l'existen
e du 
lub etparti
ipation aux journées portes ouvertes du ly
ée ave
 démonstration de nos projets.6 BilanJ'espère que ma 
andidature en tant qu'enseignant-
her
heur retiendra votre attention. En e�et,je pense que l'aspe
t enseignement d'un dossier est aussi important que son aspe
t re
her
he et que letemps passé à dé�nir la bonne manière de présenter un 
ours ou le taux de réussite de ses étudiantssont valorisant au même titre que des publi
ations. C'est dans 
et esprit d'e�ort pédagogique que j'ai
ommen
é mes enseignements durant ma se
onde année de magistère et 
'est en
ore dans 
et espritque je 
andidate aujourd'hui 
hez vous.Référen
es[Abr96℄ J.R. Abrial. The B-Book. Cambridge University Press, 1996.[BC00℄ D. Bert and F. Cave. Constru
tion of Finite Labelled Transition Systems from B Abstra
tSystems. In W. Grieskamp, T. Santen, and B. Stoddart, editors, Integrated Formal Methods,volume 1945 of Le
ture Notes in Computer S
ien
e. Springer-Verlag, 2000.12



[TH02℄ K. Trentelman and M. Huisman. Extending JML Spe
i�
ations with Temporal Logi
. InAlgebrai
 Methodology And Software Te
hnology (AMAST '02), LNCS 2422, pages 334�348.Springer-Verlag, 2002.
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